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Assemblée Générale du  9  septembre  2012 
au Château de WIDOOIE. 

 
par Didier, Président 

-------------------------------------------------------------------------------------------- 
 
 

Je déclare ouverte la 63e Assemblée Générale de notre association  familiale. 
 
Il nous faut tout d’abord remercier nos hôtes d’accueil, ici au château de 

Widooie : Norbert et Françoise qui se sont lancés récemment dans 
l'organisation d’événements en ces lieux mêmes.  Nous ne pouvions 
décemment mieux rêver que d'être parmi leurs premiers "clients" !  Ils nous 
font donc un immense honneur en nous accueillant dans ces bâtiments, 
rénovés avec goût et surtout avec beaucoup de patience.  Et qui plus est, en 
cette Journée du Patrimoine en Wallonie, ayant cette année pour thème "des 
pierres et des hommes".  Petite parenthèse promotionnelle : j'ai appris qu'un 
tarif avantageux pour la location de ces lieux est prévu pour nos membres. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La visite guidée du parc aura permis à la plupart d’entre vous d’apprécier les 

formidables efforts (physiques, de créativité et disons-le également 
financiers) déployés par Norbert et Françoise afin de rendre à ces lieux leur 
beauté magique d’antan. 

 
Bravo et merci à Françoise : tu es parvenue à nous émerveiller devant toutes tes 

créations florales, et merci à Norbert d'être un tel passionné communicatif 
de ton  parc, véritable arboretum, en ayant donné la priorité à sa valorisation 
écologique, y compris celle de ses sources d'eau. 
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  Norbert, expliquant l’élaboration  
   de son arboretum. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  Françoise, épouse de Norbert, 
  notre hôtesse. 
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Je voudrais maintenir accueillir plusieurs de nos membres, que j'ai envie de 
qualifier de "personnalités". 

 
 En premier lieu, nous avons la joie d'avoir parmi nous aujourd'hui plusieurs de  

nos membres expatriés, à commencer par : 
 

 Tante Brigitte établie de longue date au Canada et que tous, à l'exception 
de quelques privilégiés, n'ont jamais eu la chance de rencontrer.  Moi, j'ai eu 
l'occasion de mieux te connaître, chère Brigitte, grâce à mon fils Werner qui, 
quand ses séjours professionnels le permettent, te rend une petite visite et 
me dit que chacune de ces rencontres est magique.  C'est donc un bonheur 
inespéré de te découvrir aujourd'hui souriante mais aussi courageuse et 
généreuse comme me le décrit Werner et, si tu es là, c'est aussi en partie 
grâce à ta charmante amie Generosa, ici présente, en sa qualité d'invitée 
spéciale ; 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

L’assemblée très attentive. 

 
 

 nous accueillons aussi  les expatriés que sont Marie-Cédriane et Vincent, 
qui habitent "laaaa" Suisse et sont bien présents avec leurs deux enfants. 
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  Cédriane, fille de Bernard et Marie-Claire, Vincent Godin,  
   son mari, et leurs deux fils Arnaud et Loïc, le bébé. 

 
 
Et comme l'année dernière, nous pensons aux autres membres absents ou à 

l’étranger, qui n’ont pas souvent la possibilité d’assister à notre réunion 
familiale annuelle.  

 
Bravo tout d'abord, en ce même jour du 9 septembre lors des 50 ans de mariage 

de Claire et Paul van Tieghem, qu'ils fêtent donc aujourd'hui, entourés de 
leur famille et de leurs amis. 

 
 
Sont toujours à l'étranger :  
 
 -Arnould, notre Père Blanc en Ouganda, que certains ont pu rencontrer 

récemment  et qui a donné, dans le dernier bulletin de mars 2012, quelques 
échos de ses activités ;  

 - Yves, notre grand journaliste, et Mitou, en France ; 
 - Werner et Sandy, qui, comme vous le découvrirez dans le bulletin 

d'aujourd'hui, sont bien "ancrés" au Canada ; 
 - Anne et Baudouin à Bogota, 
 - Myriam et Bernard à ….  Genolier, 
 - Valérie et Bernard, …à Paris, 
 - Michaëlla et Pierre qui ont quitté Paris pour s'expatrier à Varsovie, 
 - Géraldine et Fabian  à Frankfurt Am Main, 
 - Mélanie et Alain aux Etats –Unis, 
 - Thierry et Yuki, en Taïwan. 
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Chers cousins, chères cousines, je suis personnellement encore sous l'émotion de 
ces sept départs survenus depuis notre dernière assemblée : l'année 2011 
s'est tristement terminée en novembre 2011 par le départ de notre 
centenaire, cousine Reine , et ensuite juste avant la Noël avec le décès de 
Patrice, et puis il y a eu le mois de février 2012 qui ne nous a pas épargnés : 
trois tristes nouvelles nous apprenaient coup sur coup le décès de notre 
chère Jacqueline, celui de notre chère Michelle et quelques jours après, celui 
de son époux Emmanuel.  Enfin ceux plus récents de nos chers Vincent et  
Luciane.  Ces départs pris tous individuellement, nous ont très fort frappés. 

 
Cousine Reine : qui nous a quittés quelques mois après son centenaire, et que 

son gendre Jean a merveilleusement qualifiée de grande dame, "qui 
ensemble avec son époux Paul, était entièrement tournée vers le bien de ses 
enfants, à qui elle sacrifiait nombre de choses apparentes ou ignorées d'eux 
… ils ont reçu d'elle un héritage fait" rien que "de valeurs". 

 
Patrice : Je vous invite à lire ou à relire le très bel hommage rendu par son 

épouse Christine dans le bulletin familial de mars dernier.  Moi de mon côté 
j'ai envie d'ajouter un beau passage d'un éloge entendu lors de ses 
funérailles en ces termes : "J’adorais son sens de l’humour décalé, j’adorais 
ses bons mots, ses phrases percutantes, j’adorais son côté "je-m’en-foutiste" 
provocant ... .  Il s’est battu avec courage et humour en pratiquant, comme 
lui seul savait le faire, l’autodérision avec, à ses côtés, une Christine 
admirable". 

 
Jacqueline : Je reprends quelques passages, parus aussi dans le dernier bulletin,  

de l'hommage plein de tendresse et de reconnaissance, rendu par ses 
enfants : "L‘esprit de famille prenait une place importante dans sa vie.  D’un 
courage exceptionnel, sans jamais se plaindre, toujours au service d’autrui et 
d’une modestie à toute épreuve, voilà comment on pourrait, le plus 
simplement, décrire Mamy.  Elle s’engageait dans l’association d’aide aux 
malades du village et elle allait les visiter pour les réconforter ; ce fut pour 
elle une manière d‘assumer sa propre souffrance."  J'ajoute simplement : 
encore une grande dame qui nous a quittés. 

 
Michelle et Emmanuel : pour eux aussi je reprends un court extrait des mots 

d'adieu parus  dans le dernier bulletin : Michelle, "le don de soi" sans bornes,  
"une présence" sans compter , toujours le "bon côté positif" des choses , la 
vraie bonne " bonne-mamy de Bruxelles".  Emmanuel : qualifié de "berger de 
montagne" (cette montagne qui était également son lieu préféré de repos), 
ce berger "gravissant les pentes rocheuses de sa vie, grâce à la force de son 
travail et à l’énergie puisée dans ses prières". 

 
Vincent : Il m'était cher à plusieurs titres.  Mon aîné de quelques années, faisant 

mon admiration de par sa gentillesse et son intelligence, il était présent 
régulièrement mais de façon discrète à tous les événements familiaux, et il 
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était attentif à chacun.  A moi en particulier, comme un grand frère, plein 
d'égards et d'interrogations.  A l'écoute.  Il est parti, comme il a vécu, sur la 
pointe des pieds ...  Et je reprends à son protégé Thierry, ici présent, les 
termes de son récent mail : "c’est lui et tante Joëlle qui m’ont tant soutenu et 
aidé.  Mais c’est vrai que j’étais en admiration devant lui, entr'autre pour sa 
discrétion, et le fait qu’il ne se plaignait jamais.  Un bel exemple de vie selon 
notre "modus in rebus".  Je suis fier que mon fils s’appelle Vincent.  
Dommage qu’il n’ait pas eu le temps de finir son dernier livre". 

 
Luciane : Je suis très frappé par le décès de Luciane.  Quand j'étais tout jeune 

(vers 12 ans, je crois), et elle toute jeune fiancée, elle s'était montrée à 
Scherpenberg pleine de sollicitude à mon égard.  Cela m'avait touché.  Et 
depuis lors, je garde d'elle le souvenir d'une charmante cousine, pleine de 
gaieté et de joie de vivre.  Expansive, elle avait le courage d'exprimer et de 
défendre ses idées.  J'étais respectueux de sa personnalité, elle, qui n'a pas eu 
un parcours de vie très facile. 

 
Chers amis ici présents, puis-je vous demander un moment de silence et de 

recueillement à la mémoire de nos chers,  "cousine" Reine, Patrice, 
Jacqueline, Michelle, Emmanuel, Vincent et Luciane. 

 
 
 
Ordre du Jour. 

 
1.  Concernant notre ASBL : 
 
1.1.  Il y a, à vous communiquer, des nominations internes : à l'issue de la 

réunion du dernier Conseil qui s'est tenue le 22 janvier 2012 à Hannêche chez 
Frédéric et Aline, les membres ont : 

 
 - d'une part,  désigné comme vice -présidente notre chère Julie ; 
 - et d'autre part, ayant reçu et acté la démission de François-Louis en sa 

qualité de trésorier, ont proposé à Claire de reprendre cette fonction, un peu 
ingrate et lourde faut-il le souligner, mais que cette dernière a acceptée sans 
hésiter et avec enthousiasme.  

 
 
Merci à Julie et Claire pour leur engagement, depuis lors, plus qu'actif – je dirais 

pro-actif - au sein  de notre association et, bravo et merci à Franlou pour le 
travail comptable de petite fourmi, accompli pendant de nombreuses années 
de manière magistrale.   
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1.2. Mandat : il y a un mandat d’administrateur qui se libère et ce à la suite de 
la démission de Cédric, que nous tenons à remercier pour son assiduité aux  

 réunions et ses multiples interventions judicieuses.  Le Conseil soumet 
aujourd'hui à vos suffrages la candidature de son cousin germain Réginald, 
fils d'Adrien et de Myriam.  

 
Merci d’approuver la nomination de Réginald en qualité d’administrateur de 

notre ASBL.  
 
Cher jeune cousin Réginald, tu es le bienvenu avec tes idées et surtout tes 

initiatives à l'attention de tes jeunes cousins et cousines !  
 
Je rappelle les fonctions du Conseil actuel :  
 - Vice-présidence : Julie et Frédéric 
 - Trésorerie : Claire 
 - Secrétariat : Valérie, à qui je ne voudrais surtout pas oublier de témoigner 

ma reconnaissance, tant elle est précieuse dans cette fonction : rester 
concentrée lors des réunions pour prendre note, établir les PV les plus 
complets mais synthétiques, être la gardienne des listes d'adresses et des 
prénoms à actualiser.  

 
 
2.  La Revue. 
 
Et à propos de la Revue, dont la 61ème édition vous est remise ce jour ou envoyée 

par voie postale, nous nous devons de féliciter une fois de plus très 
chaleureusement son éditeur responsable Jean-Louis, ainsi que toute son 
équipe …. pour leur disponibilité, leur énergie surtout car, outre l'énorme 
travail pour maintenir "sa tenue de haute qualité" (comme l'a signalé un 
lecteur admiratif), il faut sans cesse sensibiliser et relancer les auteurs 
potentiels d'articles (notamment pour que leur papier arrive à temps !). 

 
J'en profite pour constater une fois de plus  qu'il n'y a presqu'aucun jeune qui 

prend la plume (ou plutôt un simple mail!) pour faire part de ses 
découvertes, ses passions et ses autres expériences, que ce soit en Belgique 
ou à l’étranger.  Merci aux parents d'un peu plus les "harceler" mais 
gentiment !  Vendez-leur le slogan bien connu "le choc des mots et le poids 
des photos" !  En fait, peu de mots mais beaucoup de photos !  Et pourquoi 
pas un article collectif ?   

 
Notre revue, c’est jusqu'à présent du grand art de vrais professionnels !  Une 

mention spéciale pour Anne (avec dans son ombre Emmanuel, toujours 
discret), qui assume depuis des décennies (mais sans perdre une seule ride!) 
la transcription et en grande partie la mise en page de la Revue en y 
consacrant à elle seule près de 30 heures à chaque édition !  Il faut le faire ! 
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3. Activité : la BOUCLE à vélo  2012  
 
 "Modus in Rebus" est notre devise.  Mais, écrit Frédéric l’organisateur, "Pédaler 

pépère et causer mémère était, ce jour-là de mise" ! … à toi , Frédéric, de 
résumer en quelques mots la suite de ton article dans la Revue. 

 
Merci à vous tous de noter que la prochaine Boucle à Vélo 2013 sera organisée 

conjointement par Oscar et Philippine à Overijse et Géry et Laurence à 
Tervuren. 

 
4.  Nos Jeunes. 
 
Comme nouveaux membres effectifs, ayant eu 18 ans au cours de l'année 2012, 

nous accueillons : 
 
 - Louis-Nicolas : fils de Roland et Sybille 
 - Guillaume : fils de Fabien et Anne 
 - Morgane : fille d’Yves et Coralie 
 - Niels : fils de Serge et Veerle 
 - Joséphine : fille de François-Louis et Régine 
 - Antoine : fils d’Axel et Christine 
 - Louise : fille d’Olivier et Alice 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
   Frédéric, "l’organisateur" de la Boucle. 
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Et nos nouveaux jeunes membres âgés de 16 ans au moins et qui deviendront 
membres effectifs à 18 ans sont : 

 
 - Arthur : fils de Roland et Sybille 
 - Alexandra : fille de Christophe et Caroline 
 
De la part de toute la famille, nous leur souhaitons la bienvenue … à tous ces 

jeunes membres et aux autres moins jeunes.  Nous comptons également sur 
votre participation active aux activités familiales, avec vos suggestions 
originales quant à leur organisation. 

 
 
5. Comptes 2011-2012. Budget 2012-2013.  Décharge aux administrateurs. 
 
Je passe la parole à Julie, vice-présidente, qui, en l’absence de notre trésorière 

Claire s’excusant ne pouvoir être des nôtres aujourd’hui, vous présente les 
comptes.  Julie, à toi de nous dévoiler en quelques lignes les comptes arrêtés 
au 30 juin 2012 ainsi que le budget 2012/2013.  N’hésitez pas à lui poser des 
questions (simples, m'a-t-elle dit !).  Ensuite, c’est l’assemblée ici présente qui 
doit donner décharge aux administrateurs.  

 
 

******************************** 
 
 
Les comptes de l'ASBL SCHAETZEN arrêtés au 30 juin 2012 : 
 
En caisse : 
 
Le 30 juin 2011 il y avait 24.159,10 € en caisse dont 5.953,96 € pour la gestion 

courante de l’asbl. 
 
Le 30 juin 2012 il y avait 26.577,16 € en caisse dont 7.145,07 € pour la gestion 

courante de l’asbl. 
 
Le montant en caisse, qui par différence ne se rapporte pas à la gestion courante, 

se rapporte au compte Solidarité (pour actuellement près de 19.500 €).  
Comme vous le savez, ce compte a été ouvert il y a plusieurs années grâce à la 
générosité d'un membre, qui a souhaité rester anonyme.  Ce compte sert à 
aider des membres de la famille qui connaîtraient un "accident de la vie" et 
qui se trouveraient de façon urgente et temporaire dans le besoin.  Les 
présidents d'honneur et le président en fonction constituent en quelque sorte 
le "comité d'octroi". 
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Le compte d'exploitation : 
 
Les recettes 2011/2012 ont été de 8.200,08 €, lesquelles sont constituées, outre 

les cotisations annuelles pour un montant de 4.032,50 €, de deux autres 
postes importants : les cotisations récoltées pour compte de l'éditeur de l'ETAT 
PRESENT DE LA NOBLESSE (1.750,00 €) et les contributions de certains de nos 
membres pour solder en partie la restauration du caveau (1.100 €).  

 
Quant aux dépenses, elles ont été de 5.782,02 € (dont le montant de 1.750 € en 

faveur de l'éditeur précité), et pour le reste elles correspondent à des frais 
récurrents d’organisation (l'AG 2011 et la Boucle 2012 pour un total de 
1.352,23 €) ainsi qu'aux frais d’édition et d’envoi de la REVUE (les deux 
éditions pour un total de 2.498 €).  

 
Le solde comptable, à reporter, est donc positif de 2.418,06 € pour l’année 

écoulée.  Cependant, il faut isoler ou déduire le montant exceptionnel que 
sont lesdites contributions pour la restauration du caveau (1.100 €) afin de 
considérer le résultat réel courant, qui est alors de 1.318,06 €.  Ce résultat 
positif est principalement dû aux frais limités pour la tenue de l'assemblée 
2011 et notamment grâce à M. Mortelmans.  Celui-ci nous a en effet offert 
gracieusement la salle à La Ramée en guise de ses remerciements à Bernard 
qui, en sa qualité d'architecte, est à l'origine de la belle restauration de la 
ferme. 

 
Encore un petit mot sur les recettes : la part des cotisations annuelles 2011 de 

4.032 € est en augmentation de 13% si on la compare à 3.787,50 € en 2010, 
mais est encore et toujours très éloignée des 6.000 € que chaque année nous 
devrions statutairement encaisser.  Le Président me demande de vous faire 
savoir que le "manque à gagner" correspond à environ à une cinquantaine de 
cotisations non-payées.  Ici se pose, selon lui, surtout la question de la 
cotisation et de la participation aux activités familiales de nos jeunes : il vous 
en parle plus longuement. 

 
Enfin le Budget 2012/2013 : 
 
Les recettes sont estimées à 4.650 € si le nombre de cotisations encaissées reste 

constant.  
Les dépenses sont, quant à elles, estimées à 4.620 € en prévoyant une activité 

culturelle ou sportive, en plus de l'organisation de l’assemblée générale. 
 
Ce qui s’appelle un budget en équilibre. 
Le détail de ce budget est à votre disposition auprès de Claire, excusée pour son 

absence à notre Assemblée. 
 
 

**************************** 
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Merci Julie et je reprends la parole pour obtenir de l’Assemblée représentative 
aujourd'hui un vote d'approbation afin de donner décharge aux 
administrateurs sur ces comptes arrêtés au 30.06.2012. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

  De gauche à droite : Elisabeth, dite Chipette, Damien, 
  Agnès, Christine, veuve de Patrice, Donatienne, épouse  
  de Francis, Christine, épouse de Damien et Monique,  
  épouse de notre président. 
 
 

6. Appels à tous nos membres, jeunes et moins jeunes : 
 
6.1. Aux jeunes tout d'abord, comme l'a annoncé Julie.  La FAF, c'est-à-dire la 

Fédération belge des Associations Familiales, fait tout spécialement appel à 
vous, les jeunes ! 

 
La FAF souhaite en effet constituer un groupe de réflexions constitué par des 

jeunes (disons entre 20 et plus ou moins 40 ans).  Ce groupe devrait se 
pencher sur la question de motiver les jeunes à assister aux événements 
familiaux mais surtout à les sensibiliser à tout ce qui touche la vie et les 
objectifs d'une association familiale.  Ici encore, je fais appel aux parents pour 
mobiliser leurs jeunes.  Et pour ceux qui veulent en savoir plus, je leur 
conseille de s'adresser à Didrik qui a été le brillant orateur d’une conférence 
de la FAF en mai 2003 ayant pour titre : "La participation, l’intérêt, les 
actions, l’apport des jeunes dans les associations familiales".  Son exposé est 
consultable sur le site : www.faf  (chercher  le bulletin 33). 

 
Merci donc me tenir au courant si vous êtes intéressé par la participation à ce 

groupe de réflexion ; c'est, de plus, une belle occasion de rencontrer d'autres 
jeunes, de voir ce qui se fait dans d'autres familles. 
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On pourrait  ensuite, comme le suggère Didrik, demander à nos jeunes qui ont 
participé à cette réflexion de la FAF de créer au sein de notre propre ASBL un 
petit Comité des Jeunes dynamiques et créatifs.  Ce comité devrait également 
venir avec des suggestions, à présenter à notre Conseil, afin de 
revoir/moduler, voire exonérer, les cotisations dues par les jeunes.  

 
Il y a une certaine urgence à répondre à cette invitation de la FAF. 
 
6.2. Autre appel : l'organisation d'un Bridge. 
 
Vous avez certainement entendu parler, ou lu dans nos bulletins, à propos de 

nos rencontres-bridge !  Un membre (et Thierry me signale qu'il s'agit de 
Gérard) me fait savoir qu'il est temps de renouer avec cette belle tradition 
familiale.  On pourrait envisager que la prochaine rencontre interne ou en 
compétition avec la famille de WASSEIGE) se déroule un après-midi en fin 
d'année 2012, mais restent à trouver un ou une G.O. "gentil(le)  
organisateur/trice"), ainsi qu'un "lieu", idéalement calme et familial, où on 
pourrait accueillir au moins 7 à 8 tables de bridgeurs et bridgeuses ! 

 
Merci à chacun de vous d’investiguer autour de vos proches, cousins et cousines, 

pour trouver celui qui accepterait d'organiser et/ou d’accueillir nos G.M. 
(gentils membres) bridgeurs et bridgeuses. 

 
Et dans ce même ordre d'idées, on pourrait également envisager l'organisation 

d'un tournoi de tennis : on cherche aussi activement un bénévole !  
 
6.3. Un dernier appel, afin de constituer au sein de notre Asbl, un petit comité 

 de 2 à 3 spécialistes en informatique . 
 
L'objectif étant d'apporter un support à Didrik, qui s'est déjà bénévolement et 

efficacement impliqué dans la mise en place de notre site Internet.  Il y a lieu 
en effet de l'actualiser, de procéder à son chargement, de le rendre 
éventuellement interactif.  Le prochain Conseil aura à  définir la vocation 
exacte de cet outil d'information et de communication.  

 
6.4. Nouvelles familiales 
 
Je souhaite au préalable rappeler le principe appliqué pour les annonces faites 

lors d'une Assemblée Générale, à laquelle sont également invitées les filles 
nées SCHAETZEN et leurs époux.  Il est donc logique que les annonces 
comprennent également celles que les filles nées SCHAETZEN souhaitent 
diffuser ici lors de notre Assemblée à propos de leurs propres enfants, mais 
pas au-delà (c'est-à-dire pas leurs petits-enfants). 
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Tout d'abord les noces de mariage et les résultats d'études supérieures 
 
Noces d'or : je rappelle donc que ce 9 septembre, fêtent leur 50 ans de mariage : 

Claire et Paul van Tieghem de Ten Berghe.  C'est donc un très grand 
événement pour cette chère cousine (fille aînée des 8 enfants de  Jacques  
et Ghislaine ) et pour son époux, à qui nous envoyons nos pensées 
affectueuses de félicitations. 

 
Noces d'argent : Jean-Louis et Anne-Claire : 25 ans de mariage, fêtés le 6 janvier 

2012.... un grand bravo mais sachez qu'il y a autant d'années, soit "encore 25 
ans dormir", pour pouvoir décrocher la médaille d'or ! 

 
 
Résultats d’études (post) universitaires et d’enseignements supérieurs :  
 
Léopold, fils de Frédéric et Aline, a réussi sa 1ère année de Bachelor en 

Commerce Extérieur à l'EPHEC. 
 
Robert, fils d'Inès et Thierry de l'Escaille, a obtenu avec "mention", un Master en 

"FOOD and AGRIBUSINESS" de la Cirenster University (UK). 
 
Amandine, fille de Ghislain et Thérèse, a obtenu avec grande distinction son 

Master en Bio-ingénieur à finalité spécialisée en sciences et technologies de 
l'environnement, à l'ULB. 

 
Stéphanie, fille de Carol et Yves de Montjoye, a réussi son 2ème Master en 

Médecine (UCL) avec distinction. 
 
Ariane Thijssen, fille d’Axelle et Henri Thijssen, a obtenu son Master en Sciences 

Économiques et de Gestion à la Louvain School of Management (UCL), avec 
grande distinction, ainsi que son Master en International Management (dans 
le cadre de l'alliance CEMS entre Universités et Multinationales), aussi avec 
grande distinction ! 

 
 
Et puis il y a les Fiançailles et Mariages ainsi que les naissances. 
 
Fiançailles : les convoyeurs attendent !  
 
Mariages 
 - Géraldine, fille d'Harold et Charlotte,  avec Fabian von Lindeiner-Wildau , le 

23 juin 2012, 
 
 - Stéphanie, fille d’Hervé et Marie-Claire,  avec Alexis Vanderhaeghe, le 1er 

septembre 2012, 
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 - Martine et Guy de Potter d'Indoye, qui m'ont fait part qu'ils avaient reçu le 
sacrement de mariage, le 19 mai 2012, 

 
 - Daphné, fille de Valérie et Serge Fallon, avec Frédéric Coget, le 7 juillet 

2012, 
  
- Et enfin, sans devoir attendre pratiquement un an pour vous l'annoncer : 

Clotilde, fille de Marie-Christine et Etienne de Dorlodot, qui se marie dans 
une semaine avec Arnaud Steyaert, soit samedi prochain le 15 septembre 
2012. 

 
Naissances 
 - Elisa, fille de David et Marie, née le 22 octobre 2011,  
 - Ombeline, fille de Loïc et Géraldine, née le 22 décembre 2011, 
 - Loïc, fils de Cédriane et Vincent Godin, né le 10 octobre 2011, 
 - Ferdinand, fils de Michaëlla et Pierre Bévierre, né le 31 octobre 2011, 
 - Camille, fille de Stéphanie et Alexis Vanderhaeghe, née le 16 avril 2012, 
 - Victoria-Louise, fille d’Oscar et Philippine, née le 13 juin 2012, 
 - Taki, fils de Gaëlle et Sébastien Vanholsbeeck, née le 24 juillet 2012 et qui 

fait le bonheur de sa grande sœur (dont l'annonce de naissance n'a pas été 
faite) Miya , née, elle, le 28 juillet 2010.  

 

Nominations et autres distinctions. 
 
 - Dominique, épouse d'Albert, a reçu la distinction de Dame Grand-Croix de 

l'Ordre du Saint-Sépulcre de Jérusalem,  
 
 - Lovisa, épouse de Didrik, a réussi un concours de recrutement à la 

Commission européenne comme fonctionnaire et a été sélectionnée entre 
8.532 candidats. 

 
 - Anne-Claire, épouse de Jean-Louis, a été nommée membre de la 

Commission pour l'Aide financière aux victimes d'actes intentionnels de 
violence et aux sauveteurs occasionnels, 

 
 - Harold a été nommé Président de la Confrérie de la Chapelle du très Saint-

Sacrement à la cathédrale d'Anvers.  Un article lui est consacré dans le 
bulletin n°61 distribué ce jour. 

 
 - Didrik est le 33e candidat aux élections communales d'octobre prochain à la 

ville de Bruxelles, sur la liste bilingue MR- OpenVLD. 
 
 - Et son frère aîné Geoffroy, actuellement conseiller communal et chef de file 

à la commune de Tervuren, mène à ces élections par ailleurs la liste 
TERVUREN-UNIE. 

 

Bravo à tous ces membres qui se "distinguent» et sont la fierté de la famille. 
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Et pour terminer et avant de passer aux bonnes choses, je ne puis oublier 
d’exprimer ma reconnaissance aux membres du Conseil, tous actifs et très 
soucieux de promouvoir la solidarité et l'esprit de famille. 

 
Merci de noter déjà dans vos agendas qu'Albert et Dominique ainsi que leurs 

filles Axelle, Inès et Isabelle, nous accueilleront pour l'Assemblée Générale 
de l'année prochaine (et plus précisément le dimanche 8 septembre 2013) en 
leur domaine hollandais à Wouwse Plantage aux Pays-Bas.  De superbes 
randonnées dans les environs en perspective !  La formule du co-voiturage 
pourrait être mise sur pied pour ceux qui seraient effrayés par une petite  
heure de route à faire. 

 
 
Didier, Président 
Widooie le 9 septembre 2012. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  Petites filles en admiration devant les superbes hortensia. 

 
 
 
 

* * * * * 
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ÉVÉNEMENTS FAMILIAUX 
 
 

IN MEMORIAM 
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ÉVÉNEMENTS FAMILIAUX 

 
 

NAISSANCES  
 
Branche Ludovic : 
 
Miya et Taki : premier et deuxième enfants de Gaëlle de Schaetzen van Brienen 

 et de Sébastien Vanholsbeeck, fille de Christian de Schaetzen van 
 Brienen et de Karine Coppieters ‘t Wallant, arrière-petits-enfants 
 de Jean  et de Sabine de Schaetzen van Brienen, nés 

  respectivement le 28 juillet 2010 et le 24 juillet 2012. 
 
 
Branche Arnould : 
 
Konstantin : premier enfant chez Géraldine et Fabian von Lindeiner-Wildau,  
  petit-fils d’Harold et Charlotte de Schaetzen, arrière-petit-fils  
  de Paul  et de Reine  de Schaetzen, né le 3 octobre 2012 
  à Frankfurt. 
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Victoria : premier enfant chez Sybille de Schaetzen et Thomas  
  Vanlanden, petite-fille d’Emmanuel et Anne de Schaetzen, 
  arrière-petite-fille de Jacques  et Ghislaine  de Schaetzen, 
  née le 12 novembre 2012. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

MARIAGES 

 
Branche Arnould : 
 
Stéphanie : fille d’Hervé et Marie-Claire de Schaetzen, petite-fille de 
  Jacques  et Ghislaine  de Schaetzen, le 1er septembre 2012 à 
  Bonlez, avec Monsieur Alexis VanderHaeghe.  
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FIANÇAILLES 
 
 
Branche Frantz : 
 
Thibault : fils de Philippe de Schaetzen et de Colette Moyse, fils adoptif 
  de Patrice  et Christine de Schaetzen de Schaetzenhoff, avec 
  Mademoiselle Sophie David. 
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CHANGEMENTS D’ADRESSE 
 
 
Branche Ludovic : 
 
Marie-Thérèse, dite Finette, 
 veuve de Tony de Laminne de Bex 
 
 Résidence Parc d’Italie 
 Chaussée de Boitsfort 15 – Bte 19 
 
 1050 BRUXELLES 
 
Oscar et Philippine de Schaetzen van Brienen 
 fils et belle-fille de Norbert de Schaetzen et de Véronique Amand de 

Mendieta 
 
 Alfons Dekeserstraat 44 
 3090 OVERIJSE 
 
 
Branche Joseph :  
 
Myriam et Georges de le Court  
 fille d’André  et Marthe  de Schaetzen 
 
 Avenue Messidor 207 – Bte 32 
 1180 BRUXELLES 
 Tél. : 02.675.27.60 
 
 
Branche Frantz :  
 
Olga, 
 veuve de François de Schaetzen 
 
 Avenue des Templiers 28 
 1301 BIERGES 
 
François-Louis de Schaetzen 
 Fils de François  et Olga de Schaetzen 
 
 Chaussée de Bruxelles 263 - 3E 
 1410 WATERLOO 
 GSM : 0495.67.42.44 
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Branche Arnould : 
 
Monique, 
 veuve de Marc de Schaetzen 
 
 Drève des Shetlands 5 – Bte 3 
 1150 BRUXELLES 
 Tél. : 02.770.37.43 
 
Géraldine et Fabian von Lindeiner –Wildau 
 fille d’Harold et Charlotte de Schaetzen 
 
 Barckhausstrasse 4 
 DE - 60325 (et non pas 63025) FRANKFURT 
 
 
 

* * * * * 
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MARIAGE DE STEPHANIE de LANNOY à Luxembourg, 
le 20 octobre 2012, 

 
par Gérard de Schaetzen. 

 
En pleins préparatifs  de son mariage avec Guillaume de Luxembourg, Stéphanie 

perd  sa mère, née Alix della FAILLE de LEVERGHEM.  Sans hésiter et 
spontanément  elle fait appel à sa tante Lydia, l’unique sœur de sa mère, 
pour la représenter lors de son mariage religieux.  

 
Avec grande émotion mais avec le tact et la délicatesse que nous lui connaissons, 

Lydia, l’épouse de Dominique de Schaetzen (branche Arnould) s’acquitta 
parfaitement de cette mission délicate. 

 
Les revues "people" ont amplement publié  les commentaires et les  photos de la 

cérémonie mais voici le texte avec la photo de Lydia,  parue sur internet. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

N.d.l.R. : Le Grand-Duc avait sur son uniforme des insignes de Grand-Croix de 
l’Ordre de la Maison de Nassau … 
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TEMPS PRÉSENT 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

SAINTE FÊTE DE NOËL 
HEUREUSE ANNÉE NOUVELLE 

 
 
Bien chers famille et amis, le 14 décembre 2012. 
 
Quoique nous nous soyons rencontrés durant  mon congé (hélas pas tous ni 

toutes !), je voudrais quand même faire un retour en arrière de cette année 
passée. 

 
Janvier m’a trouvé en Tanzanie, pour faire ma retraite.  Heureusement nous 

étions partis en avion jusqu’à Dar es-Salaam.  Mais de là nous avions encore 
750 km dans un minibus qui était dans un état lamentable.  Nous devions 
arriver pour le souper, il était près de minuit quand nous sommes arrivés.  
C’était pour moi une rencontre avec d’anciens collègues de Tanzanie.  

 
Début février, rencontre de la COSMAM (Conférence des Supérieurs majeurs 

d’Afrique et de Madagascar).  On m’avait demandé de faire la "facilitation" 
en français, une religieuse américaine prenait la partie anglaise.  Pas mal 
stressant, je n’avais jamais fait cela, mais intéressant quand même.  Tout   
s’est bien passé : il fallait d’abord donner la parole à toutes les délégations, 
puis revoir les constitutions, puis voir le budget (écoulé, mais aussi à venir) et 
enfin procéder aux élections du nouveau bureau.  Il fallait tenir compte du 
genre (masculin et féminin) des congrégations, du pays et de la région.   
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Quadrature du cercle, mais examen passé avec succès !  Il y avait le nouveau 
secrétaire de la congrégation pour la vie consacrée (Rome), futur cardinal (il 
le deviendra 2 semaines plus tard), que j’avais connu au Brésil ! Tout étonné 
de rencontrer quelqu’un qui lui parle en portugais. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
De retour à Mbarara, il fallait accueillir les nouveaux étudiants pour la nouvelle 

année académique.  Tout se passe bien.  Nous allons à Bushenyi (80 km de 
Mbarara) pour une rencontre des aumôneries catholiques des universités.  
C’était la première fois pour moi, important parce que c’est le moment de 
rencontrer les autres aumôniers et de voir ce qui se passe ailleurs. 

 
28 février, le décès de Jacqueline, ma belle-sœur : je viens en vitesse en 

Belgique : c’est chez elle que je passais mes derniers congés et, comme nous 
sommes très liés, aussi avec les enfants, je sens que je dois venir.  Ce jour-là : 
trois enterrements en même temps : Hoeselt, Schalkhoven et Hasselt (un 
confrère).  Le mercredi suivant un autre enterrement à Bruxelles d’un autre 
confrère, oncle de Pierre-Emmanuel et Claire.  Je réussis quand même à voir 
tous les enfants de Jacqueline, plus mes frères et sœurs.  Je rentre assez 
crevé. 

 
En mai, une session pour prêtres diocésains de Fort Portal (aux pieds du 

Ruwenzori) demandée par eux (une première), je travaille avec une religieuse 
américaine, infirmière et accompagnatrice spirituelle, nous sommes assez 
bien sur les mêmes longueurs d’onde.  Une découverte pour nous deux.  De  
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 là, retour à Namugongo pour la même session avec les participants des 9 
mois. 

 
Mi-juin, retour en congé.  Je me rends compte que je n’ai pas rencontré un tas de 

gens que j’aurais voulu voir, mais en deux mois … surtout que j’étais devenu 
voyageur : difficile de rester à Werm, avec Daniel qui est seul, j’ai fait le tour 
des frères et sœurs en nomade, la prochaine fois je prendrai un pied-à-terre 
à Bruxelles chez les confrères, ce sera plus pratique.  Avec l’âge, les relations 
changent un peu. 

 
De retour à l’université.  Pas trop de travail, mais comme je suis en même temps 

économe de la maison, cela compte, surtout quand la communauté double 
de nombre !  Chaque dimanche, je dois préparer un petit mot pour la feuille 
pastorale : elle comprend les lectures et une réflexion.  Cette fois-ci, je 
prépare un thème : nous venons de commencer une année jubilaire : cela fait 
125 ans que le Cardinal Lavigerie, notre fondateur et l’archevêque d’Alger, 
avait lancé une campagne anti-esclavagiste (Paris, Londres, Bruxelles et Rome 
bien sûr).  Je développe le thème en une dizaine de livraisons : d’abord 
l’histoire, puis des nouvelles formes d’esclavagisme aujourd’hui : il y en a pas 
mal.  Intéressant, mais cela demande du temps de préparation.  

 
Cela m’a amené à Kampala il y a 15 jours : Rome avait choisi cet endroit pour le 

lancement de cet événement en Afrique.  Il y avait une réunion de tous les 
coordinateurs provinciaux pour Justice et Paix, intégrité de la création et 
Ecoute et Dialogue.  On m’avait demandé comme secrétaire.  Intéressant, j’y 
ai rencontré des anciennes connaissances, mais aussi fatigant, il fallait les 
textes le lendemain pour pouvoir continuer. Heureusement 2 seulement sur 
23 étaient unilingues, cela facilitait le travail.  Le samedi, grande journée de 
lancement pour les religieux(ses) et écoles dans un centre de jeunes : des 
conférences, danses et poèmes, mais surtout une pièce de théâtre écrite 
spécialement pour l’occasion, présentée par des étudiants de l’université de 
Makerere, sur les abus sexuels et l’esclavagisme moderne : impressionnant. 

 
Mais entre-temps j’avais eu la visite de Kirsten (fille de Serge et Veerle) venue 

faire un stage en médecine (elle venait de terminer son baccalauréat, avec 
deux gars et deux autres filles.  Cela a été pour elle une expérience 
formidable, mais aussi pour moi : pouvoir partager ce que je vis, ce dont je 
rêve, mais aussi leur permettre de rencontrer des autres jeunes avec qui je 
travaille a été pour tous inoubliable.  Rencontre journalière (Because mon 
pied qui demandait des soins spéciaux) mais aussi les rencontres avec la 
liturgie africaine animée par les jeunes, je crois que cela a touché.  Bienvenue 
aux candidats. 
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J’avais voulu aller au Rwanda la semaine prochaine, mais pour les citoyens 
belges, la demande de visa prend 21 jours ouvrables !!!!  J’irai en février au 
mariage d’une de mes petites élèves qui a étudié en Uganda.  Mais avant, fin 
de ce mois-ci, retraite avec nos étudiants de 3ème philo, et de là : Nairobi pour 
une réunion de toutes les provinciales des sœurs du Sacré-Cœur : on 
cherchait un aumônier bilingue avec des connaissances de secrétariat.  En 
avant la musique ! 

 
Sur ces belles paroles, je vous laisse en vous présentant encore tous mes 

meilleurs vœux pour cette fête de Noël et de Nouvel An. 
 
 
 
A une prochaine fois, 
Avec toute mon affection, 
Arnould 
P.O.Box 300 MBARARA 
UGANDA 
Tel : +25 678 272 8085 
 

* * * * * 
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TEMPS PRÉSENT 

 
 

VOYAGE EN NORMANDIE, 
du 21 au 25 mai 2012, 

en compagnie des Bibliophiles liégeois. 
 

par Béatrice, veuve de Bertrand. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le président des Bibliophiles liégeois, Baudouin d’Ursel, et sa cousine Caroline 

Poswick - connaissant bien la Normandie et spécialement le Bessin car ils y 
ont des attaches et y séjournent régulièrement - avaient concocté un petit 
périple de 5 jours en mai dernier.  Nous étions 37 dans le car en partance de 
Liège.  Sous une vilaine pluie jusqu’à la pause déjeuner à Gerberoy, un des 
plus beaux villages de France, entre Liège et le Bessin en Picardie.  Nous 
l’avons visité et appris que Gerberoy tombé dans l’oubli fut redécouvert en 
1901 par le peintre Henry Sidaner qui y donne vie et imprime sa marque à 
tout le village, en participant à sa restauration et surtout en fleurissant les 
maisons.  La pluie nous quitte et nous arrivons à la Ferme de la Rançonnière à 
Crépon.  Notre hôtel, demeure de caractère dont les bâtiments remontent au 
13è siècle, est construite en pierre de Caen.  A recommander tant par sa 
situation qui nous permettait de visiter les alentours, que par son accueil et 
son espace. 
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Le lendemain, en route pour le château de Colombières "vigie des marais", nous 
y sommes accueillis par le Comte de Maupeou d’Ableiges.  Ce qui était une 
forteresse au 14e siècle, devient au fil des différents propriétaires un 
ravissant château d’ordonnance classique.  Celui-ci fut heureusement 
épargné pendant la 2e guerre.  Situé en plein cœur des opérations, il est 
rapidement aux mains des Alliés après le débarquement du 6 juin, et devient 
quelques jours plus tard le centre de la presse et de la radio américaines.   

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  Château de Colombières 

 
Nous poursuivons vers Port-en-Bessin, port de pêche où nous faisons halte sur 

les quais de la rive gauche où les restaurants et magasins ont remplacé les 
marchands de poissons.  Rythmé par les marées hautes, qui seules, 
permettent l’entrée et la sortie du port.  Les pêcheurs y pratiquent la pêche 
en haute mer et y rapportent plus de 30 sortes de poissons.  Nous nous 
dirigeons ensuite vers le château de Vaulaville à Tour en-Bessin, petite folie 
du 18e siècle de style Régence mais, suite au décès récent de la propriétaire, 
l’accès à l’intérieur du château ne nous est pas permis.  Nous nous 
promenons tout autour, ravalant nos regrets pour une visite qui devait nous 
procurer bien des joies : élégance de mobilier, collections de porcelaine de 
Bayeux, de jouets anciens, automates, etc.  

 
Dernière visite de la journée, le manoir d’Argouges à Vaux-sur-Aure " hors de 

l’espace et hors du temps" le long de l’Aure, entre Bayeux et le littoral.  Cet 
exceptionnel ensemble architectural médiéval et Renaissance fut édifié au 
14e siècle et surtout au 15e siècle et au début du 16e.  Il appartenait à la 
puissante famille d’Argouges.  C’est un exemple accompli de la dualité du 
mot manoir, à la fois ferme et résidence seigneuriale, pouvant vivre en 
autarcie agricole.  L’ensemble a un air féodal avec fossés, fours et crénelage, 
mais face à l’entrée, le corps de logis apparaît dans toute sa beauté, 
exprimant les premiers raffinements de la Renaissance.  Un magnifique 
colombier signale la richesse du domaine autrefois.  L’endroit est abandonné 
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dès 1524 et le restera pendant près d’un demi-millénaire.  C’est depuis 1983 
que les Levasseur, nouveaux propriétaires, veillent avec ardeur à préserver ce 
joyau, à le restaurer avec respect, et à faire revivre ce lieu hors du commun. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  Château de Vaulaville 

 
Le troisième jour est consacré aux visites des sites du débarquement en 

Normandie : batterie de Longue-sur-Mer, musée du débarquement à 
Arromanches, cimetière américain de Colleville, et pointe du Hoc.  Je ne 
m’étendrai pas sur la description de chacun des sites, beaucoup les ont déjà 
visités, mais je reste toujours impressionnée par cette nécropole de 70 
hectares, installée sur les hauteurs qui surplombent la plage de 
débarquement américaine d’Omaha Beach, et où sont enterrés 9.383 
militaires, décédés le jour du débarquement ou dans les semaines suivantes 
en Normandie.  A l’entrée du cimetière, une statue de bronze de sept mètres 
de haut symbolise "l’esprit de la jeunesse américaine s’élevant des flots".  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  Manoir d’Argouges 
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Nous arrivons au 4e jour, où Bayeux entrouvre les portes de son histoire.  Le 
choix du lieu du débarquement condamnait inexorablement à la mort la ville 
de Bayeux.  Heureusement elle a échappé aux ravages de la guerre et a gardé 
tout son charme.  Le principal monument est la cathédrale, remarquable 
édifice que l’on peut voir de loin dans le pays alentour.  La nef et les 
transepts sont gothiques, tandis que la tour centrale, octogonale, est en 
gothique flamboyant.  Elle fut couronnée au 18e siècle d’un dôme si lourd 
qu’il menaçait la stabilité de l’édifice.  Viollet-le-Duc envisageait sa 
suppression, mais aujourd’hui, sauvée par un ingénieur des chemins de fer, 
elle est surmontée d’un bonnet métallique qui n’est qu’un postiche du 19e 
siècle.  Une des particularités de cette ville est le nombre surprenant d’hôtels 
particuliers, peu de maisons en colombages typiques de l’architecture 
normande car, dès 1650, furent interdites les constructions en bois.  Et à la 
fin de la guerre de Cent ans, on se mit à construire des manoirs en pierre, à 
tours d’abord, puis des hôtels Renaissance, quelques-uns sous les rois Louis 
XIV et surtout sous Louis XV et Louis XVI, 40 grands hôtels en 18 ans.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  La cathédrale de Bayeux. 

 
 
L’après-midi nous emmène au château de Brécy, acquis en 1958 par Jacques de 

Lacretelle.  Qui fut cet ordonnateur fantaisiste qui eut l’idée de transplanter 
en Normandie un art étranger à nos jardins ?  Les archives disent qu’elle a 
appartenu à une famille où l’on relève une alliance avec les Mansart, qui y 
auraient apporté liberté et fantaisie.  Le jardin de Brécy mêle les époques, 
gardant une forte empreinte médiévale par ses espaces indépendants, clos 
de murs.  Il intègre les acquisitions de la Renaissance, tout en annonçant les  

  

  



32 

 

grandes perspectives des jardins français classiques, en relation avec la demeure 
plus simple datant de 1620, que nous ne visitons pas.  Le jardin s’étage sur 
quatre terrasses reliées par des escaliers, jusqu’à la remarquable grille 
donnant sur le ciel, œuvre d’Isaac Gelin.  Sauvé en 1958 par Jacques de 
Lacretelle et son épouse, qui plantent les parterres de broderies, installent 
les taupières, et creusent les bassins.  En 1992, Didier et Barbara Wirth 
reprennent les travaux pour restaurer les éléments d’architecture, et 
embellir le jardin et le paysage alentour.  Nous en repartons éblouis, et nous 
attaquons la dernière visite, au château de Fontaine-Henry, "dentelles de 
pierres sous le plus haut toit de France".  Cet imposant château marque 
l’essor de la demeure résidentielle, au tournant des 15e et 16e siècles.  Une 
forteresse existait à cet emplacement dès le début du 11e siècle, puis la 
famille de Tilly l’a remplacée, entre 1200 et 1220, par un nouveau château.   
En 1373, une alliance avec les d’Harcourt permit de conserver, de 
reconstruire, et d’embellir le château après la guerre de 100 ans, travaux qui 
s’étalèrent sur près d’un siècle.  Au gothique très simple, succède le gothique 
flamboyant, puis le style Renaissance.  Ce bâtiment jouit de sept niveaux et 
est couvert d’un toit de plus de 15 m de haut, considéré comme le plus haut 
de France.  Jamais vendu de son histoire, et souvent transmis par les femmes, 
le château entièrement meublé est habité par la famille d’Oilliamson.  La 
visite intérieure permet d’admirer le mobilier français couvrant la 
Renaissance et les règnes de Louis XIV, XV et XVI.  Il abrite une remarquable 
collection de tableaux de maîtres : Nicolas Mignard, Rigaud, Rubens, Le 
Corrège et Le Titien.  La chapelle, du 13e siècle, conserve de remarquables 
stalles de pierre.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  Château de Fontaine-Henry. 

 
 
 

* * * * * 
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TEMPS PRÉSENT 
 
 

VOYAGE À SAINT-PÉTERSBOURG 
du 17 au 21 mai 2012, 

 
par Donatienne, épouse de Francis de Schaetzen. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
40 ans pour Francis et moi, 10 ans pour Alexandre et Isabelle, 1 an pour Géry et 

Laurence de vie commune et d’amour partagé. Cela se fête, ensemble ! 
 
A Saint-Pétersbourg, nous irons lever nos verres de vodka à la pérennité de notre 

amour ! 
 
C’est la veille du départ.  Nous nous retrouvons à six à Widooie : le moment est 

enivrant comme tous les instants qui précèdent les grandes joies.  Avant "les 
nuits blanches" de St-Pétersbourg, nous nous reposons en la nuit étoilée de 
notre cher Limbourg ! 

 
Düsseldorf est le seul aéroport à proximité qui offre un trajet sans escale.  

Chacun tire sa valise à roulettes contenant des pulls à col roulé, des 
pantalons longs et des lainages.  Le 17 mai, nous arrivons à St-Pétersbourg, 
notre étonnement !  Il fait torride!  Les Russes se promènent en mini-jupes et 
en shorts.  Et même, près de la forteresse Pierre et Paul, ils sont couchés à se 
dorer au soleil ! 
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Natacha, notre guide, nous fait entrer dans un minibus réservé pour nous six.  Et, 
dans un français de France, le micro à la main, elle entame ses 
commentaires.  Tout de suite, nous sommes emportés dans l’épopée 
palpitante de la Russie des tsars ! 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Il était une fois un homme nommé Pierre Alexeïevitch, tsar par son père, qui 

avait trois passions : la guerre, la mer et les étrangers.  Cet homme, en 1703, 
décida de construire une ville dans le golfe de Finlande, au bord de la mer 
Baltique.  En 1712, il décida d’en faire la capitale de la Russie à la place de 
Moscou et en 1717, il décida d’en faire "une merveille" à l’instar des capitales 
d’Europe.  Saint-Pétersbourg est classé au patrimoine mondial de l’Unesco. 

 
Trois défis à relever !  Or, tout se liguait contre lui : une population récalcitrante, 

un terrain marécageux parce que parcouru par la Néva, la Moïka et la 
Fontanka, et un sol régulièrement inondé par la mer.  Qu’à cela ne tienne !  
Une population récalcitrante ?  Il la matera par la dictature.  Un sol 
marécageux ?  Il l’assèchera par la construction de canaux consolidés par des 
blocs de granit.  Des inondations ?  Ce problème ne sera définitivement réglé 
par la construction d’un barrage qu’en 1989. 

 
Ce tsar-fondateur avait trois atouts en main : 
 
1. Le réconfort de sa mère, la douce Nathalie Narichkine, celui de sa jeune 

épouse lituanienne, la future Catherine I, celui de sa joyeuse fille, la future 
Elisabeth I, et la compagnie de son cercle d’amis dont le plus intime fut 
Alexandre Menchikov. 
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2. Son ouverture vers l’Europe.  Par ses voyages en Angleterre, en France, en 
Hollande, en Italie, en Westphalie et en Prusse, il apprendra de nouvelles 
techniques, il reproduira d’autres modes de vie et il s’inspirera d’autres 
courants artistiques. 
 

3. La richesse de l’immense Russie par l’exploitation de ses matières 
premières et de la main-d’œuvre. 

 
Saint-Pétersbourg est donc la réalisation du rêve d’un seul homme, de ce tsar 

hors-norme qui, malgré ses excentricités, ses orgies et ses cruautés, a mis son 
génie au service de son pays. 

 
En 1914, Nicolas II, le dernier tsar, changea le nom de la ville qui devint 

Petrograd. 
En 1918, Lénine déplaça la capitale à Moscou. 
En 1924, Petrograd devint Léningrad. 
En 1991, elle retrouva son nom d’origine, par un vote de 55 %. 
Notre hôtel est situé tout près de la Perspective Nevski qui est à St-Pétersbourg 

ce que les Champs-Elysées sont à Paris. 
 
En nous rendant au restaurant pour le repas du soir, un édifice rose à notre 

regard s’impose.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Ce palais fut construit en 1752 par la famille aristocratique des Stroganov et 

occupé par elle jusqu’en 1917.  A cette date, le palais, regorgeant d’œuvres 
d’art, devint un musée.  
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Devant ce chef-d’œuvre d’art baroque dû au célèbre architecte Bartolomeo 
Francesco Rastrelli, Francis s’arrête, met ses lunettes et entre en 
contemplation.  Alexandre s’arrête aussi, prend son appareil numérique et 
photographie le monument historique. 

Longeant une fenêtre du rez-de-chaussée, Géry voit un homme en uniforme qui 
est en train de lui sourire et qui fait partie d’un musée de cire. 

Laurence s’attarde devant la vitrine de "Zara" juste à côté, dans l’espoir de 
dénicher un short pour Géry. 

Quant à moi, toujours affamée, je me vois en rêve invitée à la table comtale pour 
un repas dont le plat principal serait "un bœuf Stroganov" ! 

Isabelle, réaliste et organisée, nous tire Francis et moi de notre immobilité en 
nous rappelant gentiment l’heure ! 

 
Le 18 mai, nous visitons l’église de Saint-Nicolas-des-Marins. 
 
Je cède la plume à Francis qui en est à son second coup de foudre : "C’est une 

église très gracieuse, bleue et blanche, de pur style baroque 18e siècle".  A 
l’intérieur, elle est richement décorée, ayant plus l’allure d’un salon impérial 
que de l’intérieur d’une église.  

 
Par ses cierges, ses lustres, ses chandeliers allumés, par ses icônes et son 

iconostase dorée, il y règne plus d’intimité que d’austérité.  On s’y sent en 
sécurité un peu comme si c’était l’Arche de Noé.  D’autant plus que dehors, 
c’est la drache ! 

 
Ensuite, notre chauffeur nous emmène à la Place du Palais.  Cette immense 

place, dessinée par le célèbre architecte Carlo Rossi dans un style néo-
classique, s’étale autour de la colonne d’Alexandre Ier en mémoire de sa 
victoire sur Napoléon (1812).  La place longe une aile de l’Ermitage. 

L’Ermitage occupe cinq édifices dont le Palais d’Hiver qui fut la demeure des 
tsars.  Tous furent construits entre 1754 et 1858 et sont des chefs-d’œuvre 
d’architecture. 

 
Dès notre entrée, nous sommes émerveillés par la beauté de l’escalier 

d’honneur, dessiné par Francesco Rastrelli en style baroque et commandé 
par Elisabeth I en 1754. 

 
Il y a 67.000 œuvres exposées dans le musée.  Beaucoup d’objets d’art furent 

acquis par Catherine II.  Beaucoup d’autres furent amenés par l’Etat 
soviétique qui nationalisa les biens de l’Empire et de personnes privées.  Si 
nous ne restions qu’une minute devant chaque œuvre, nous en aurions pour 
huit ans de contemplation !  Or, nous n’avons qu’une matinée devant nous, 
groupés autour de notre guide qui tient à la main une rose élevée au-dessus 
d’une foule qui se presse. 
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Laurence préfère "les bijoux en or" des Scythes (VII au III siècle avant J-C.) pour la 
finesse de leur ciselage.  

Isabelle préfère "Les Chaumières" de Vincent Van Gogh pour ses couleurs vives. 
Moi, c’est "L’enfant prodigue" de Rembrandt qui m’émeut par la pénombre du 

tableau et la luminosité de son message. 
 
Géry, étant en plein travaux de rénovation dans sa maison à Tervuren, 

s’intéresse à tous les revêtements de sol, en particulier aux beaux parquets 
en bois précieux. 

Alexandre apprécie beaucoup l’horloge du paon, qui fait la roue à heure fixe !  
C’est un objet splendide, offert par Catherine II à son bien-aimé, le prince 
Grigori Potemkine. 

Francis aime surtout "Les loges de Raphaël" fidèlement reproduites par des 
artistes russes. 

 
 
 
 
Le soir, en nous rendant au restaurant de 

"l’Ours", nous apercevons l’église du 
Saint-Sauveur-sur-le-sang-versé (1883-
1908) dressée sur le lieu même où le tsar 
Alexandre II, le libérateur du servage, fut 
assassiné en 1881. 

 
Son style Renouveau flamboyant russe 

tranche avec les deux styles qui 
dominent dans les édifices du centre de 
St-Pétersbourg : le Baroque et le Néo-
classique. 

 

 

 
 
 
 
 
De nombreux magnifiques palais impériaux sont disséminés au Sud de la ville, 

tels les perles d’un collier.  Nous en avons visité trois : Peterhof, Tsarskoïe 
Selo et Pavlovsk. 

 
Tous, sauf un, furent détruits par les Nazis en 1941-1945 mais tous furent 

reconstruits d’après les archives conservées. Les travaux continuent encore 
aujourd’hui par les Russes et par les touristes aussi, qui, astreints à attacher 
des housses feutrées à leurs chaussures, astiquent les parquets ! 
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Seul, le somptueux palais d’Orianenbaum, le palais d’été du meilleur ami de 
Pierre Ier, Alexandre Menchikov, fut épargné.  C’est dans ce palais que 
Catherine II la Grande et ses invités montaient dans le Pavillon des glissades 
et s’amusaient à dévaler à toute vitesse sur un toboggan de 500 mètres !  
J’ignorais, qu’à l’instar de Catherine II, j’allais deux mois plus tard, jouir du 
même plaisir en allant sur les montagnes russes à Valkenier avec mon petit-
fils Aymeric (5 ans) et son cher cousin Mathias. 

 
Le 19 mai, nous visitons Peterhof.  Je cède la plume à Francis qui en est à son 

3ème coup de cœur : 
 
"Peterhof est à la Russie ce que Versailles est à la France.  Mais en plus beau et 

en plus joyeux à cause des dorures extérieures et de sa façade peinte en 
jaune et blanc.  Le bâtiment principal est flanqué de chaque côté d’un 
pavillon aux dômes dorés : la chapelle et le pavillon pour les invités de 
marque.  La situation du palais est exceptionnelle : près de la mer Baltique.  

 
Nous assistons, par chance, à l’inauguration, sous un soleil de plomb, de la 

Grande Cascade.  Malgré un monde fou, nous pouvons apercevoir au centre 
de celle-ci, le groupe en bronze doré de Samson écrasant le lion qui 
symbolise la célèbre victoire de Pierre Ier sur Charles XII de Suède à Poltava 
en 1709." 
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Parmi les nombreuses fontaines qui jaillissent dans le parc "de plus de 600 
hectares, plusieurs sont ludiques.  Attention, si vous vous asseyez sur le banc 
près de la fontaine de l’Ombrelle, celle-ci vous inondera par surprise.  Une 
farce posthume de Pierre Ier !" 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
C’est le soir.  Nous entrons dans un 

restaurant spécialisé en poissons.  
Nous commandons comme entrée 
des harengs à l’aneth.  Nous nous 
asseyons tous les six en rond 
autour de la table.  Mais nos 
esprits s’attardent encore à 
Peterhof.  Nos pensées errent 
jusqu’au bord de la mer, dans un 
pavillon de plaisance où le tsar, 
entouré d’une douzaine d’amis, 
faisait descendre, par un 
mécanisme astucieux, la table de 
la salle à manger dans les cuisines 
et la faisait remonter toute garnie 
de zakouskis, de caviar et de 
homards ! 

 
 
Délaissant son hareng, l’espace d’un instant, Francis se voit en rêve au Limbourg 

comme à la Cour, assis devant une table décorée de porcelaines impériales et 
de verres en cristal, une table qui se regarnit au fur et à mesure de son 
appétit et au gré de ses envies.  Tout à son rêve, Francis laisse tomber sa 
fourchette.  Aussitôt un serveur la ramasse et lui en offre une nouvelle.  
Ramené à la réalité, Francis se remet alors à déguster le hareng du restaurant 
"Fish House" ! "Aut" 

 
Le 20 mai, non loin du portail monumental de ce domaine impérial, se trouve 

une fanfare de village à laquelle nous ne prêtons qu’une attention distraite.  
Tout à coup, nos oreilles se dressent.  N’entendons-nous pas un air connu ?  
Ne serait-ce pas la Brabançonne ? Oui, en effet, cette petite fanfare a l’à-
propos et l’amabilité de jouer notre hymne national.  L’entendre en Russie 
fait vibrer notre patriotisme.  La grande Russie salue la petite Belgique ! 

 
Le parc, de 560 hectares, est disposé autour d’un lac central et doté de pavillons 

tous plus beaux les uns que les autres. 
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Le Palais de Tsarskoïe Selo a 300 mètres de façade.  Celle-ci est peinte en bleu et 

blanc et ornée d’une profusion d’atlantes, de colonnes, de pilastres, 
d’encadrements de fenêtre ouvragés.  La construction du palais commencée 
en 1711 par Catherine I se prolongea somptueusement sous le règne 
d’Elisabeth I dans le style baroque de Rastrelli, puis, sous le règne de 
Catherine II, dans le style néo-classique de l’architecte Charles Cameron. 

 
La salle de danse nous éblouit.  C’est une splendeur.  Elle a une grandeur 

aérienne : 17 mètres sur 47 mètres, une luminosité solaire qui est rendue, 
d’une part grâce à par 12 grandes fenêtres au 1er niveau, 12 autres plus 
petites au second niveau, d’autre part grâce à des miroirs placés dans 
l’espace séparant les fenêtres et par ses dorures.  Sa beauté vient aussi du 
plafond décoré de peintures et du parquet en bois précieux entrelacés. 

 
Quelle merveilleuse salle de danse !  Je me souviens, c’était un soir d’hiver.  Il 

neigeait sur la forêt de Soignes.  Dans le salon d’une maison, Francis et moi 
avons dansé toute la soirée, non loin d’une cheminée où un bon feu était 
allumé. Le 9 octobre 1971, Francis et moi nous sommes mariés et nous 
sommes encore toujours vivants et heureux aujourd’hui. 
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Le cabinet d’ambre est l’unique pièce où les photos sont interdites.  C’est tout 
dire !  C’est la merveille des merveilles !  L’ambre, cette matière semi-
précieuse, recouvre totalement les murs.  La pièce a l’allure d’un écrin d’une 
grande beauté et d’une extraordinaire finesse.  C’est Frédéric-Guillaume Ier 
de Prusse qui offrit en 1717 à Pierre Ier ces panneaux d’ambre.  En 1755, 
Rastrelli les utilisa en y rajoutant des panneaux de mosaïque florentine et des 
sculptures.  Volé par les Nazis, le cabinet fut reconstitué à partir de photos. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le Palais de Pavlovsk (1782-1786) s’enclave dans une courbe de la rivière 

Slavianka.  Pour fêter la naissance de son 1er petit-fils, le futur Alexandre Ier, 
Catherine II offrit à son fils Paul et à sa belle-fille des terres pour y construire 
un palais de style néo-classique dont la façade est doucement incurvée. 

 
Le couple eut dix enfants et Maria Feodorovna considéra Pavlovsk comme le 

onzième.  Le palais dont la façade est peinte en jaune et blanc a un 
aménagement intérieur raffiné, fait de charme et d’élégance.  
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Nous y apercevons une pendule du 18e 

siècle, faite à l’atelier Laguesse à Liège et 
représentant un couple de l’Antiquité : 
Hélène et Pâris.  

 
Ce bel objet nous rappelle à nous six qui 

fêtons l’anniversaire de notre mariage 
que la valeur des heures qui s’égrènent 
réside dans le cœur qu’on y met et dans 
l’amour qu’on y sème. 

 
 
 
Le 21 mai, nous visitons le Palais Youssoupov qui surplombe la Moïka.  Acquis en 

1830 par la richissime famille Youssoupov, le palais abrite encore maintenant 
une belle collection de tableaux, un gracieux salon mauresque et un ravissant 
petit théâtre rococo.  Il est célèbre aussi parce qu’il fut le lieu où Grigori 
Raspoutine, ce paysan visionnaire, grand ami du tsar Nicolas II et de son 
épouse Alix de Hesse, fut assassiné lors d’un repas en 1916. 

 
 
 
 
 
 
Ensuite, nous nous rendons à la cathédrale 

Saint-Pierre-et-Saint-Paul.  C’est un 
gracieux édifice baroque où reposent les 
Romanov : de Pierre Ier (1725) à Nicolas II 
(1918).  

 
Sa flèche dorée qui culmine à 122 m et qui est 

surmontée d’un ange est comme une 
prière qui s’élève vers le Ciel pour 
L’implorer de bénir la Russie. 
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Nous sommes conquis par la gentillesse et l’érudition de notre guide Natacha.  
Nous sommes aussi reconnaissants envers deux personnes, au regard vif et à 
la main secourable qui, tels les anges protecteurs posés sur de nombreux 
monuments, nous rapportèrent les objets semi-précieux perdus par deux 
d’entre nous : ma boucle d’oreille et le billet d’avion de retour de Géry ! 

 
Le style baroque avec son exubérance et sa richesse, de même que le style néo-

classique avec son élégance et sa sobriété, sont des styles issus d’Italie et de 
France.  Que les Russes les aient assimilés à leur style slave nous donne à la 
fois le doux sentiment d’être en pays connu et le sentiment grisant d’être en 
terre étrangère.  Cette alliance des styles est merveilleusement réussie à St-
Pétersbourg. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Je te remercie, mon Francis chéri, de ce voyage inoubliable à nous six.  Ce voyage 

imaginé, organisé et offert par toi. 
 
 
 

* * * * * 
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TEMPS PRÉSENT 

 
 
 

ELECTIONS COMMUNALES 2012 
 
 
 
Célinie est l’épouse de Serge Brabant, fils de Willy et Martine Brabant (branche 

Thérèse). 
 
 
Céline est élue, avec 408 voix de préférence, pour un second mandat en tant que 

conseillère communale.  Elle est nommée Présidente de la commission 
Mobilité.  C'est un domaine qu’elle connaît bien puisqu’elle a présidé la 
Commission communale d'Aménagement du Territoire et de la Mobilité 
pendant 6 ans. Elle est aussi nommée responsable communale d'Infor-Jeunes 
à Waterloo.  Elle exerce encore la fonction de membre du Comité subrégional 
de l'ONE.  Enfin, Céline est membre de plusieurs commissions communales 
(Finances, Jeunesse, Musée Wellington). 

 
 
 
 
 
 
 

Très enthousiaste et motivée, concernée par le présent et le futur de ma 
commune, à 46 ans, mariée et maman de trois enfants de 20, 18 et 14 ans, 
juriste de formation, je suis, plus que jamais, convaincue que Waterloo est 
une commune où il fait bon vivre et qu’il vaut la peine que je m’y investisse 
pour ses habitants. 

 
Mes domaines de prédilection durant toute cette législature ? 
 
 

L’urbanisme  
Présidente de la Commission communale de l'Aménagement du Territoire et de 
la Mobilité.  
Cette commission composée de personnes résidant à Waterloo, issues de 

quartiers différents, de professions différentes et de sensibilités politiques 
différentes, se réunit une fois par mois et rend un avis motivé sur des 
dossiers urbanistiques.   

 
 
 

Conseillère communale MR depuis près de six ans, 
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La mobilité 
 
En tant que conseillère en mobilité (CeM), j’ai pu constater qu’à défaut de 

pouvoir encore accroître les infrastructures mises à disposition des 
automobilistes, de nouvelles pistes se dessinent, telles que :  

 
-  partager plus adéquatement la voirie entre les différents modes de transport 

(vélos, vélos électriques, mobylettes, motos, piétons, bus…) ;  
-  réguler les feux de façon à rendre la N5 plus fluide, à faciliter le passage des 

bus et à éviter un trafic de transit dans les quartiers ;  
-  embellir le centre, en élargir les trottoirs, adapter le stationnement aux types 

de commerce. 
 
 

L’enseignement, la prévention et la petite enfance 
 
Je suis à l’origine de l'école des devoirs pour les jeunes en humanités organisée 

par la commune de Waterloo avec l’aide d’enseignants bénévoles. 
 
En tant que fondatrice de l'ASBL ELEVES, je me bats contre le décret inscription 

et pour un enseignement de qualité pour tous. 
 
Je me présente pour la deuxième fois aux élections communales de Waterloo, 

convaincue qu'au sein du MR, j'ai le moyen d'être votre interlocutrice pour 
que la gestion rigoureuse de la commune réponde à vos attentes. 

 
 
 

 
 
 
 
 

* * * * * 
 

Célinie LEMAN-BRABANT 

celinie.leman@waterloo.eu 

N°14 

Clos de Rambouillet, 13 
1410 Waterloo 
0473/76.60.68 

Vous pouvez voter pour plusieurs 
candidats sur une même liste 

mailto:celinie.leman@waterloo.eu
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Je voudrais saluer le succès électoral exceptionnel obtenu par Geoffroy (branche 
Arnould), lors du scrutin communal à TERVUREN d'hier 14 octobre 2012 : 516 
voix de préférence : voir en 1ère annexe ! 

 
Non seulement il obtient le plus de voix au sein de son parti TERVUREN UNIE 

(voir en 2ème et 3ème annexes son affiche électorale avec ses objectifs) mais il 
se positionne en 5ème place de toute la commune de plus de 21.000 habitants 
et est donc élu au conseil communal avec trois autres de ses "compagnons" 
de liste ! 

 
Bravo à Geoffroy et ce d'autant plus qu'il a dû combiner le début d'une nouvelle 

carrière professionnelle avec une campagne électorale acharnée ainsi que 
faire "passer" (connaître) le nouveau nom et slogan de son parti.  
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Quant à Didrik (branche Arnould), malgré le fait qu'il ait choisi de se présenter 

dans une des communes les plus peuplées et éclectiques, en l’occurrence 
BRUXELLES-Ville, il a obtenu un magnifique score (317 voix) pour se situer 
ainsi dans les 17 premiers de sa liste MR laquelle comprenait tout de même 
de grosses pointures (de DONNEA, RIES, COURTOIS...). 
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Vous avez tous pu apprécier sa magnifique vidéo électorale, je vous avais envoyé 
les coordonnées de son site.  Les revoici :  

 
 http://www.youtube.com/watch?v=riwEsGMrqO4&feature=plcp   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Nos affectueuses félicitations à lui aussi, par Didier – Président de l’Association 
familiale Schaetzen. 
 
 
 
 
 
 

  

 

http://www.youtube.com/watch?v=riwEsGMrqO4&feature=plcp
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Errata Bulletin n° 61 : 
 
Evénements familiaux, page 8 : 
 "Souvenir d’une mère(veilleuse)" par ses enfants, il faut lire : Serge, 

Roselyne, Astrid, Daniel, Marie-Noëlle et Tanguy.   
 
 Le comité de rédaction présente à Astrid, ses plus vives excuses pour ce 

regrettable oubli. 
 
Temps présent, pages 31-34 : 
 "La 9ème boucle Schaetzen du dimanche 3 juin 2012", le reportage est rédigé 

par Frédéric et, les photos prises par Aline. 
 

Addendum :  
 
Temps présent, pages 18-27 : 
 "Le plus grand transfert de richesses de l’histoire dans un futur proche", par 

Gauthier, fils de Ghislain et Thérèse de Schaetzen. 
 
 Cet article de très haute qualité est paru dans le bulletin de la F.A.F.- janvier 

2013, notre comité de rédaction salue son jeune auteur, pour son 
professionnalisme quant à la teneur du sujet traité et le félicite 
chaleureusement d’être publié auprès de cette institution dynamique 
diffuseuse d’idées. 

 
 

* * * * * 
 
 
Des anciens bulletins sont disponibles au prix de 10 €, chez :  
 Anne, secrétaire de rédaction : aedschaetzen@gmail.com 
 Jean-Louis, édteur responsable : jl-deschaetzen@voo.be 
 
 

* * * * * 
 

 
 

BONNES FÊTES DE PÂQUES À TOUTES ET TOUS. 
 

* * * * * 

mailto:aedschaetzen@gmail.com
mailto:jl-deschaetzen@voo.be

